
Message 218 

Pondicherry (Inde), 26 juillet 2011 

Un Eclair de Kabir 

Le phénomène du Sage Tagore se manifeste depuis le Message 201. Le Sage Kabir 
appartient aussi à ce phénomène. De fait, Tagore a même traduit certaines paroles de 
Kabir en Anglais, rendant ainsi hommage au Saint Kabir. Le message 208, pourtant tiré des 
Upanishads, a aussi été intégré à la série de messages sur Tagore car cette invocation était 
l’une de ses préférées, qu’il a d’ailleurs incluse dans son inclassable mélodie (Rabindra 
Sangeet). Pareillement, ce passage de Kabir est aussi là pour rendre hommage à Tagore à 
l’occasion du 150ème anniversaire de sa naissance. Kabir était un saint Sufi vivant à Varanasi 
(Inde) il y a cinq cents ans de cela. 

MANA MAAYAA TO EK HAI, 
MAAYAA MANAHI SAMAAYE. 
TEEN LOK SAMSHAY PARAA, 

KAAHIN KOHUN SAMUJHHAAYE. 
BEDHAA DINHO KHET KO, 
BEDHAA KHETHI KHAAYE. 

TEEN LOK SAMSHAY PARAA, 
KAAHIN KOHUN SAMUJHAAYE. 

MANA JAANAI SAB BAAT, 
JAANAT HI AUGUN KARAI. 

KAAHE KI KUSHALAAT, 
KAR DEEPAK KUNWAI PARE. 
MANA DIYAA MANA PAIYE, 
MANA BIN MANA NAHI HOI. 

MANA UNMANA UUS AUNDA JNYUU, 
ANAL AAKAASHAA JOI. 

MANA GORAKH MANA GOVINDO, 
MANA HI AUGHAR HOI. 

JE MANA RAAKHAI JATAN KARI, 
TO AAPAI KARTAA SOI. 

TANA KE JOGI SAB KARAI, 
MANA KO KARAI NA KOI. 

SAB BIDHI SAHAJE PAAIYE, 
JO MANA JOGI HOI. 

MANA AISO NIRMAN BHAYAA, 
JAISO GANGAA NEER. 

PAACHHE-PAACHHE HARI PHIREI, 
KAHATA KABIR-KABIR. 

Ce n’est pas ‘mon mental’ – ‘moi’ est le ‘mental’, le ‘mental’ est ‘moi’ ! Ils ne sont pas 
distincts (pas deux) ! Ce n’est pas que le mental soit attaché ou ne soit pas attaché. Le 
mental est attachement. L’attachement est le mental. Ils ne sont pas deux choses 
distinctes  ! Introduire la fausse division dans la psyché centripète est le défaut 
neurologique des humains, qui n’est autre que la machinerie auto-protectrice du mythe 
appelé ‘mental’  ! C’est la cause fondamentale de notre douleur et de notre agonie 
perpétuelles, de la peine et de la souffrance de l’espèce humaine dans tous ces trois 
Gunas ! Tous sont dans la même situation critique de la conscience illusoire et divisive ; 
personne n’est disponible à l’énergie de la compréhension existentielle  ! Le mental 
s’organisant constamment pour sa sécurité et sa continuité détruit la qualité naturelle 
vivante de la Vie ! Mais on a beau l’indiquer, personne n’écoute ! Le mental, pris dans le 
couloir des contraires, des conflits et des confusions, ira ainsi à la faute dans la majorité 



des cas  ! En dépit de la Lumière de l’Attention holistique, la Vie, l’Intelligence 
(Chaitanya), on tombe dans le puits des activités malfaisantes de la conscience 
séparatrice du mental. 

Les contenus et les constituants du mental tels que l’avidité, la peur, l’envie, les systèmes 
de croyances, l’agression, le conditionnement et le conflit sont source de chaos à tous les 
niveaux de la vie humaine. Le seul sauveur est ‘Unmana’ – le ‘Non-mental’ – la vacuité 
toute-pénétrante, le feu de l’attention, l’innommable, l’incommensurable, la 
complétude, Brahmaanda ! 

Le mental peut recourir à toutes sortes de pratiques compliquées (Gorakh-dhandha). Le 
mental peut aussi se rendre disponible à la dissolution en la perception totale (Govinda). 
Il peut y avoir liberté totale vis-à-vis du mental en dépit de sa disponibilité dans la 
dimension des tâches quotidiennes. Puissions-nous être, avec soin et sans choix, attentifs 
à la manie et aux machinations du mental. Seulement alors se produit l’Eveil de 
l’Intelligence (Yoga). Le mental est Viyoga (‘Je’ séparateur). Le Non-mental est le Yoga. 
Personne ne s’intéresse au véritable Yoga. Tous ne suivent que des programmes de fitness 
physique au nom du Yoga ! En l’attention éveillée, toutes les règles, les régulations et les 
pratiques se produisent simplement et sans effort. 

Le mental explose ensuite en la bénédiction du Non-mental. Dans cette pureté par 
excellence, la Divinité pourchasse l’être humain dans son état naturel pour investir son 
être intérieur et en bannir toutes les divisions. 

Perceptions : 

Quand enseignement et paroles se produisent via le corps de Shibendu, c’est à peine s’il y 
a un ‘quelqu’un’ qui parle ou enseigne  ! Seulement un mouvement passif en l’attention, 
sans la moindre poursuite ou motivation. La mémoire fournit les mots et les cordent 
vocales leurs sons. Les mouvements du corps concernent principalement les mains et 
parfois les jambes avec lesquelles il lui arrive de danser  ! Les mots ’tirés’ par le corps 
peuvent être comme des balles dont la fonction serait de tuer le ‘mental’ de l’auditeur 
pour qu’il ressuscite en la vie ! Ces mots ne sont pas le produit de la pensée car il n’y a pas 
de penseur  ! C’est le résultat pur et simple des perceptions sensorielles de vie qui 
adviennent dans l’instant  ! Mais le mental est très rusé et calculateur. Il évite d’être 
touché (par ces balles)  ! Et l’éternel jeu du mental, avec ces ordures empruntées de 
concepts et de conclusions, continue sans relâche ! Rares sont ceux qui écoutent sans les 
pressions et les préjugés, les paradoxes et les perversions du passé  ! Les tirs ne visent 
personne en particulier ! Si un ‘mental’ est tué c’est bien ! Mais si personne n’est touché, 
c’est bien aussi ! 

Jai Kabir


